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Les inégalités environnementales bruxelloises – focus sur le stress 
thermique

Bruxelles Malade. Médor, Jetpack AI., sd. Pourcentage de verdure ramené au nombre d’habitants par quartiers. Sources : Bruxelles Environnement, Végétation, 2020. 



Les perspectives des aléas 
climatiques à Bruxelles



Par rapport au climat bruxellois dit normal, qui part grosso modo des années 1950 aux années 2000, on peut 

résumer les travaux de simulations climatiques sur des trajectoires que nous sommes en train d’emprunter à 

l’échelle mondiale, pour Bruxelles à partir de 2050, comme suit (IRM, 2020) : 

• Hausse des températures moyennes annuelles qui seront aggravées dans les zones fortement 

urbanisées (+ 1°C (RCP 2,6) et + 5,0°C (RCP 8,5)). 

• Augmentation importante des vagues de chaleur en termes de nombre (x 3), d’intensité (x 2) et de 

durée (x 1,5) (RCP 8,5). Baisse du nombre de vagues de chaleurs si RCP 2,5

• Augmentation des îlots de chaleur et des températures nocturnes plus importantes dans les zones 

urbanisées et à faible albédo, problématique dans les logements mal isolés et renforçant la pollution de l'air 

en aggravant la formation d’ozone ayant des effets sanitaires en termes de mortalité et de morbidité.

• Légère hausse des précipitations moyennes hivernales et peu de changement significatif pour les 

précipitations moyennes estivales (surtout àp de 2085).

• Légère augmentation du nombre de jours de pluies fortes (>10mm) dans les scénarios RCP4,5 et 8,5. 

• Davantage de sécheresses météorologiques exceptionnelles (jusqu’à x 5). 

• Régime des vents, tempêtes, vagues de froid et approvisionnement en eau potable sont non modélisés, 

incertains ou non significatifs. 

Résumé des perspectives des aléas climatiques pour la Belgique et Bruxelles



Les 4 types d’inégalités 
environnementales à Bruxelles



Les trois types de justice (Schlosberg, 2007) et les quatre types d’inégalités environnementales 

à Bruxelles (De Muynck et al. 2021 ; 2024) 

La justice implique aussi la reconnaissance 
d’un problème ou d’une population lorsqu’elle 
accorde son attention aux disqualifications, 
insultes et dégradations qui visent un groupe 
social ou un lieu, en comparaison des autres. 
Ce principe s’ancre dans des protestations et 
des luttes collectives pour faire reconnaître 
une injustice, et renvoie à une image 
dynamique du droit, en dialogue perpétuel 
avec la société et l’évolution des normes.  

La justice distributive questionne les 
distributions inégales des informations, 
impacts, bénéfices ou encore 
responsabilités. Elle se préoccupe de 
savoir comment sont répartis les biens et 
ressources (ex. les espaces verts) ainsi 
que les risques et impacts 
environnementaux (ex. la pollution, les 
inondations, etc.) parmi les différents 
groupes sociaux, tout en déterminant le 
caractère équitable ou non de cette 
répartition (Laurent, 2009). 

La justice participative (aussi appelée 
procédurale) est attentive au fait d’inclure 
dans les procédures de décision les parties 
qui le réclament et qui se sentent 
concernées/impliquées dans une situation 
donnée. La justice procédurale se soucie, 
dans le domaine qui nous intéresse, du 
caractère équitable de l’accès au processus de 
décision en matière de politique 
environnementale et de l’existence des droits 
au recours (Laurent, 2009). Elle renvoie aussi 
aux intentions de démocratie participative



Type d’inégalité environnementale Domaine d’analyse

1. L’inégale répartition de la qualité 
environnementale entre les 
différents groupes sociaux

Analyse la répartition de la qualité environnementale du cadre de vie et des infrastructures :

• matérielles (logement, bâtiments, routes, autoroutes, sol bâti etc.) ;
• semi-naturelles (eau, espaces verts, sols non bâtis etc.) ;
• immatérielles : expositions auxquelles sont soumis les habitants (bruit, ondes, couloirs aériens etc.). 

Cette répartition différenciée peut être cumulative, négative (en termes d’exposition, de sensibilité et/ou 
de vulnérabilités face des  risques environnementaux) ou positive (accès à des aménités 
environnementales comme les espaces verts). Elle peut être actuelle ou future (exposition différenciée aux 
effets des aléas climatiques).

2. L’inégal impact des différents 
groupes sociaux sur 
l’environnement 

Évalue l’influence du niveau de revenu et des catégories sociales sur l’impact environnemental et ce, 
idéalement, à plusieurs échelles territoriales. 

3. L’inégale capacité des groupes 
sociaux d’agir et de réagir sur la 
qualité de leur environnement et 
sur les politiques publiques

Renvoie à la notion de capabilité (Sen 2009) qui insiste sur la possibilité effective qu’a un individu de 
choisir entre diverses options pour rencontrer ses besoins. Cette capacité d'agir et de réagir est 
étroitement liée à plusieurs facteurs tels que l’accès à l’information (en ce compris la maîtrise de la 
langue), l’éducation, la propriété, les revenus… 

4. L’inégal impact des politiques 
environnementales sur les 
différents groupes sociaux  

Vise à déterminer les effets différentiels induits par une politique (ou action publique) à visée 
environnementale sur différents groupes sociaux, notamment au travers des conséquences distributives 
des politiques fiscales ou de tarification.

Les 4 types d’inégalités environnementales à Bruxelles (De Muynck, Wayens et al. 2021 ; 2024)



1. L’inégale répartition de la qualité 
environnementale entre les différents 

groupes sociaux



L’objectif est de croiser les problématiques environnementales avec les données socio-
économiques clés reprises pour distinguer les groupes sociaux et révéler de potentielles inégalités 
environnementales. Les données socio-économiques utilisées sont :  

- Revenu imposable médian des déclarations (2018)
- Pourcentage de droit à l’intervention majorée (2018)
- Taux de chômage (2018)
- Pourcentage de logements sociaux (2019)
- Nombre de déclarations de logements insalubres (2015-2022).

Ces données sont utiles car les personnes les plus vulnérables face aux risques environnementaux 
sont majoritairement  les personnes en situation de précarité socio-économique. 

D’autres groupes sociaux aux vulnérabilités intrinsèques sont aussi identifiés (seniors et enfants) 
pour certains enjeux spécifiques (stress thermique, pollution de l’air). 

Problème : avec cette méthode certains travailleurs (France Stratégie, 2023) mais aussi les 
personnes sans-abri, sans titre de séjour, les migrants passent malheureusement 
complètement sous le radar des statistiques régionales (Bruss’help, 2022). 



Corrélation négative entre densité et revenus imposables

Mais aussi corrélation négative entre revenus médians et risques environnementaux 



1.1. Le stress thermique 



La température à Globe Humide (TGH) un indice de température ressentie qui 
prend en compte les effets de la température mais aussi de l’humidité et du rayonnement 
solaire, validé à la station d’Uccle à un instant le 24 août 2016. L’indice comporte un 
potentiel d’amélioration  mais reste pertinent pour spatialiser les différences de « stress 
thermique » infra-communales. 

La Land Surface Temperature traite des données provenant de la plateforme 
satellitaire Landsat 8 et couvre la moyenne des températures de surface pour chaque pixel 
de Landsat des mois de juillet et août pour la période 2013-2022. Cet indice donne à voir les 
surfaces les plus chaudes du tissu urbain bruxellois (entrepôts, bâtiments administratifs 
etc.). Ce modèle permet d’observer l’effet salvateur de la végétation qui participe à refroidir 
les surfaces localement. Il est assez complémentaire à celui du TGH car il donne à voir des 
moyennes de températures estivales précises sur près de dix ans et portant sur des 
surfaces– tandis que le TGH donne à voir des ordres de grandeur relatifs (froid-chaud) de 
températures ressenties basées sur une journée d’été en 2016. 



Température à Globe Humide à Bruxelles (De Muynck, Wayens et al. 2024)

Le Pentagone et la 
première couronne sont 
davantage concernés 
tout comme la zone du 
canal.

Ce sont les zones les 
plus denses et les 
précaires au plan socio-
économique



Température moyenne des surfaces (De Muynck, Wayens et al. 2024)

Le Pentagone et la première 
couronne sont davantage 
concernés tout comme la 
zone du canal.

Ce sont les zones les plus 
denses et les précaires au 
plan socio-économique

Certaines différences infra-
communales apparaissent 
(haut et bas de Forest par 
ex.)



Température à Globe Humide et facteurs aggravants à Forest (De Muynck, Ragot, 2022)

Le bas de Forest, 
plus pauvre est très 
exposé au stress 
thermique et le 
haut de Forest, 
plus aisé est moins 
exposé. 



Le risque de stress 
thermique est très 
élevé à Saint-Gilles 
et génère des 
inégalités 
environnementales 
(Bas de Forest, 
Bosnie, Porte de 
Hal, Cureghem-
Bara, Gare du Midi)

Température à Globe Humide et facteurs aggravants à Saint-Gilles (De Muynck et al. 2023)



Identifier les types de sensibilités des groupes sociaux, mieux comprendre les 

capacités d’adaptation

Sciensano, 2022. 



Outdoor environmental quality by school type (Gallez et al. 2024)





Disponibilité du « vert » à l’échelle des quartiers bruxellois (Franklin, 2022) 



Disponibilité du « vert » à l’échelle des quartiers bruxellois (Franklin, 2022) 



De nombreux travaux ont démontré le lien direct entre croissance de 
l’urbanisation/imperméabilisation et du risque d’inondation (Yang et al. 2010 ; Hamdi 

et al ; 2011) mais aussi de l’augmentation des îlots de chaleur (Hamdi et al. 2009).

Evolution de la part de surface imperméable de Bruxelles de 1955 à 2022 (BE, 2022, 

faisant suite à Vanhuysse et al. 2006.)

A l’échelle communale 
l’analyse est aussi 
intéressante : elle 
montre des états et 
des dynamiques 
d’urbanisation 
différenciés suivant les 
communes de 
première/seconde 
couronne marquant 
une fois encore des 
inégalités 
environnementales. 



Evolution de la part de surface imperméable des communes de 2006 à 2022 (BE, 2022)

Les communes les plus 
pauvres sont les plus 
imperméables.

Seule Saint-Gilles n’a pas 
augmenté sont taux 
d’imperméabilisation entre 
2006 et 2022



L’indice de température à globe humide prend en compte la température, l’humidité et le rayonnement solaire. Il vise à indiquer la « température 

ressentie » à évaluer les risques de coups de chaleur chez les travailleurs ou les personnes ayant une activité physique. A Bruxelles, il a été extrapolé sur la base 

d’une journée typique d’été chaud à la station d’Uccle – le 24 août 2016 - dont les paramètres ont été reconstruits et appliqués sur le reste de la région (De 

Ridder, Lauwaet et Maiheu, 2015).. Lauwaet et al. (2016) estiment que si ces modèles et indices permettent de donner une image cohérente de la situation du 

stress thermique à Bruxelles, il faut cependant se méfier d’une analyse trop fine, pixel par pixel

Dans la littérature, un autre indice est largement utilisé pour évaluer le confort thermique : la température physiologiquement équivalente - 

souvent appelée PET pour physiologically equivalent temperature. Cet indice est fondé sur le bilan énergétique du corps humain. Il intègre à la 

fois des facteurs climatiques et thermo-physiologiques tels que l'habillement et les niveaux d'activité. Il permet d'évaluer le confort thermique d'une personne 

dans un environnement spécifique en comparant ses réponses physiologiques avec celles qu'elle aurait eues dans un environnement de référence, comme un 

bureau où elle se sentirait généralement à l'aise (Höppe, 1984 ; 1993 ; 1999). En effet, confrontés à des conditions climatiques et environnementales similaires, 

les individus ne ressentent pas de la même manière l’inconfort lié à la surchauffe urbaine (Shooshtarian et al. 2018). 

Toutefois, des recherches récentes viennent également questionner ce modèle très généralisant (Walter et Goestchel, 2018). Le ressenti du stress thermique est 

influencé par des paramètres physiologiques mais aussi psychologiques (Nikolopoulou, 2011) ainsi que des facteurs socio-culturels (Tavares et al. 2019). 

D’autres méthodes de mesures existent comme les observatoires climatiques citoyens (Doesken et Reges, 2010, Hahn et al. 2022) du stress thermique 

(Fenner et al. 2017 ; Gubler et al. 2021 ; Steeneveld et al. 2011 ; Wolters et Brandsma, 2012 ; Lizana et al. 2023). Notons que ces méthodes comportent aussi des 

enjeux concernant la qualité de donnée produite (De Ridder et al. 2015), qui nécessitent un accompagnement méthodologique en la matière. 

En réalité, ces indices et mesures ne sont pas vraiment adaptés pour l’analyse de la vulnérabilité de divers groupes sociaux. Ils permettent 

de comprendre l’exposition au stress thermique à une échelle assez fine mais permettent difficilement de cerner les sensibilités différenciées au stress 

thermique d’une large diversité de groupes sociaux (femmes, hommes, enfants, adultes, seniors, diversité de profils socio-économiques, travailleurs etc.). Ils ne 

disent par ailleurs rien des capacités d’adaptation hétérogènes de ces différents groupes

Quelques concepts importants



Simon De Muynck
Centre d’écologie urbaine asbl, Université Libre de Bruxelles (LoUIsE), Conseil de l’Environnement 
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https://urban-ecology.be/ 

Merci pour votre attention !
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